
u	 Un ‘’empowerment’’ exponentiel

Voix Libres en Bolivie…
Un modèle d’éradication de la violence 

et de la misère - www.voixlibres.org

Il était une fois… 12 enfants esclaves d’un travail inhumain au fond des mines du Cerro  
Rico à Potosí (4800 m d’altitude) où 8 millions de personnes sont mortes depuis la colo-
nisation… J’ai juste entendu leurs cris silencieux de martyrs… Celestino vient de mourir à 14 

ans, écrasé sous un éboulement. Ils ont décidé qu’il serait la dernière victime et qu’ensemble 
ils éradiqueraient le travail des enfants dans les mines de Potosí, où les hommes meurent à 
33 ans en moyenne et boivent de l’alcool à 90° pour conjurer la mort… 

Aujourd’hui, mission accomplie ! Ils ont éradiqué en grande partie le travail des enfants dans les mines, mais aussi 
dans le dépôt d’ordures et une dizaine de bidonvilles de Cochabamba. 

u	 20 ans plus tard...
•	 1 million de bénéficiaires, sur un tiers de la Bolivie (une surface grande comme la France).

•	 400 employés boliviens qui sont en majorité des ex-bénéficiaires, spécialistes de la transformation de  
la misère et garants de la durabilité des projets.

•	 250 infrastructures dont une vingtaine de villages pour les enfants des mines, des rues et des ordures. 

•	 120’000 bénéficiaires de micro-crédits sans intérêts (dont 90% de femmes) qui n’offrent aucune garantie 
et à qui personne ne fait confiance. 

•	 Une vingtaine d’entreprises solidaires améliorent le marché local et exportent directement à des grands 
réseaux de distribution en Suisse et en France (Manor, Bon-Génie, Migros, Magasins du Monde, Auchan et 
1247 dépôts-ventes auprès d’amis qui vendent à leurs proches)… et assurent ainsi la durabilité de Voix Libres.

ILS SONT DEVENUS DES BâTISSEURS. EN CONSTRUISANT, ILS SE SONT RECONSTRUITS…

De l’obscurité à la lumière :
« Donne-moi l’enfer à la place de cette vie,  

car l’enfer je ne le connais pas, mais cette vie, oui »,   
nous disait Sofia, 31 ans, garde-mine  

qui vit sur le Cerro Rico. 
Aujourd’hui, les femmes esclaves de Potosí sont 

devenues entrepreneuses… elles viennent d’inventer  
une fabrique de bougies arc-en-ciel  

et les exportent avec succès.

Du froid glacial aux ponchos en alpaca :   
Les femmes qui mouraient de froid fabriquent  

les ponchos les plus doux en alpaca  
pour elles et pour l’exportation.

Des ordures à la santé grâce à la quinoa :  
Les 3’000 recycleurs se nourrissaient d’ordures…  
ils gèrent aujourd’hui notre entreprise de quinoa 
biologique du salar d’Uyuni, alors déserté par les 

paysans… une centaine de familles exilées dans des 
bidonvilles sont revenues cultiver 500 hectares de 

quinoa, pour leur alimentation et l’exportation. 

De la faim à l’autonomie alimentaire :  
Une dizaine de nos jeunes ingénieurs agronomes ont 

inventé les walipinas : des serres semi-souterraines qui 
donnent 4 récoltes par an (avec 80% d’économie en 

eau) sur l’altiplano désertique à 4’200m d’altitude pour 
nourrir les enfants affamés de centaines d’écoles.

Marianne avec  
les orphelins de Potosi... 

aujourd’hui leaders.
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"Garde toujours 
dans ta main 
la main de l'enfant 
que tu as été"
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De la violence à la loi du Bon Traitement : 
70% des femmes et 83% des enfants sont victimes de 
violence en Bolivie ! Le “Gouvernement des Jeunes” a 

rédigé 15 pages de nouvelles lois adoptées  
par l’Assemblée Législative.

Au lieu de « lutte contre la violence », on utilise un 
langage positif : « Campagne pour le Bon Traitement » 
qui permet d’accueillir et de transformer les auteurs de 

violence, les violeurs et les assassins.
 

De l’injustice à des prisons modèles :  
Avec 7 ans de retard de justice, 83% des prisonniers 

sont en attente de jugement. Depuis 1994, nous 
avons octroyé 13’000 micro-crédits sans intérêts dans 

8 prisons (une initiative unique au monde). Ce sont 
aujourd’hui des prisons modèles de « Bon Traitement » 
dont ils gèrent eux-mêmes les règles de non-violence. 

Ils remboursent les micro-crédits à 98%, ont transformé 
leur prison en entreprise et sont devenus  

des intra-entrepreneurs.

u Création du « Gouvernement des Jeunes »  t

Les enfants des mines, des ordures et de la rue ont constitué le « Gouvernement des Jeunes »…  
des leaders qui sont devenus experts pour transformer les pires galères en opportunités inespérées.

Ils ont créé l’Alliance contre la Violence qui regroupe une vingtaine d’institutions publiques et privées.  
Ils ont réussi en un an à diminuer la violence de moitié dans des centaines de villages et de bidonvilles.  

Leur projet actuel : la Cité du « Bon Traitement », qui sera un centre national de formation à la non-violence.

Ce dont nous avons le plus besoin, ce n’est pas d’analyse à distance, de décision 
rationnelle froide, ni de convictions préétablies ou de domination top-down. 
Ce dont nous avons besoin, c’est d’écoute patiente, d’intuition, de modestie 
intellectuelle et d’amour... avec un lien secret entre l’intériorité et l’extériorité.

Lorsque les bénéficiaires sont sujets de l’analyse sociale et de l’action, l’innovation 
devient constante dans une participation bottom-up avec des valeurs autant 
féminines que masculines, une capacité d’apprendre à aimer les non-aimables 
et d’accepter que chacun est à son niveau de conscience maximum.

Il ne s’agit plus de prendre et d’exercer le pouvoir, mais de stimuler la société civile 
dans une dynamique associative, avec un engagement profond pour des enfants et 
leurs familles qui sont entre la vie et la mort.

Nous n’avons pas importé notre ethnocentrisme, nous avons évité tout 
impérialisme intellectuel ou universalisme abstrait qui engendre souvent des 
projets de développement anti-culturels.

Nous avons partagé leurs pires conditions de vie pendant 20 ans. Nous avons 
respecté la dynamique culturelle locale comme point de départ du changement, 
avec des bénéficiaires créateurs et réalisateurs de leurs projets, pour garantir 
pertinence et durabilité.

Ainsi, un nouveau modèle de société est né. Il n’y avait qu’eux pour comprendre 
leur histoire et la retourner. Ce qui les a sauvés, c’est de 
sauver les autres.

Ils sont des preuves vivantes que la souffrance extrême, 
lorsqu’elle est exprimée puis entendue peut alors 
se transformer en stratégie positive et démultiplier  
la confiance et l’amour.

Marianne, il y a 20 ans, avec les enfants 
des prisons, dont Mercedes (12 ans), 
aujourd’hui avocate et représentante 
légale de la Fundación Voces Libres.

La clé de ces résultats, c’est un management innovateur. Tous les leaders en Bolivie 
ont eu l’opportunité de libérer à travers le chant leurs traumatismes et mauvais 
traitements pour devenir créatifs et efficaces.

Marianne Sébastien propose également ces techniques holistiques de 
management en Europe (500 PDG Airbus, Safran, Auchan, etc.) et aux universités...   
...20 ans de recherche pour permettre aussi aux sourds en Suisse de s’exprimer et de 
parler couramment... en commençant par son fils sourd.  

Suisse : Rue des Grottes 28 
1201 Genève - CCP: 12-26524-5 
Tel. (+ 41) 22 733 03 03 
voixlibres@voixlibres.org

France : 15 quai St-Nicolas 
Tel. (+ 33) 388 36 61 33 
67000 Strasbourg 

Belgique : Avenue Jeanne 23 
Tel. (+32 2) 673 88 75 
1050 Bruxelles

Alberto au fond  
des mines...

…devenu profes-
seur de musique…

...et chef 
boulanger.

u	 NOUS SOMMES le changement que nous voulons voir dans le monde


